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hers Lasalliens et Lasalliennes, chers Frères et Sœurs, les articles ci-après parlent de fraternité et 

d’éducation. Nous menons, je le crois fermement, en tant qu’éducateurs, que nous en soyons 

conscients ou pas, où que nous soyons, quelles que soient nos différences d’état de vie, de confession 

religieuse, d’âge, de responsabilité, ou encore de langue, le bon combat : celui de la fraternité1. Il n’y a pas 

d’autre chemin de salut pour notre humanité que la fraternité. Mais, c’est vrai, il y a fraternité et fraternité… La 

fraternité pour laquelle nous chrétiens, nous nous battons au quotidien, relève du miracle, c’est-à-dire d’une 

grâce de Dieu… Cette fraternité est une grâce et elle nous est déjà donnée dans le Christ Jésus. Nous faisons 

partie, nous participons à ce miracle par lequel s’opère le salut de l’humanité. Cette grâce entretient en nous, 

si nous nous y prêtons, un état permanent de conversion. 

La vie de la grâce s’entretient. Elle demande de bien se nourrir, notamment grâce à la lecture et à 

l’écoute des autres, avec de la nourriture de qualité. Il y en a peut-être qui ne prennent plus le temps de se 

nourrir. D’autres se remplissent de n’importe quoi. D’autres encore se nourrissent certes mais ne prennent pas 

de temps pour la digestion, c’est-à-dire la méditation, la relecture et l’oraison. Nous sommes si obsédés par des 

choses à faire. Regardez comment va le monde. Comment ne pas penser que là où elle se vit, que là où on y 

croit, la fraternité relève du miracle ? Bien sûr, si la fraternité est une grâce de Dieu, elle ne s’impose pas. Elle 

sollicite notre liberté dans toutes les dimensions de notre être : corps, esprit, volonté, cœur, de même que le 

patrimoine familial et culturel reçu.  

Nous pouvons, sous la forme d’un esprit de bienveillance, l’introduire dans toutes nos activités humaines 

: celles sportives, culturelles, économiques, politiques et religieuses... Partout, et en tout temps, c’est en effet 

entre ses propres mains que l’être humain court les plus graves dangers. C’est finalement de lui-même que 

l’homme a besoin d’être sauvé. L’éducation, qui fait de la fraternité une vocation commune à tous, contribue 

ainsi à faire œuvre de salut. Dans nos ignorances, nos indifférences, nos envies, nos jalousies, nos colères, notre 

égoïsme, notre orgueil, et même dans nos amours et attachements tribaux, confessionnels ou nationaux, c’est 

toujours l’autre qui se trouve mis en danger.   

La fraternité ne s’instaure entre nous qu’en s’attaquant à l’inégalité inscrite dans nos cœurs et dans les 

rapports sociaux. Chemin de libération de l’autre en nous-mêmes, elle transforme chacun, s’il se laisse faire, en 

gardien du bien de l’autre et du bien commun. Dans ce combat pour notre libération, sans laquelle il n’y a pas 

de justice et de paix possibles entre nous, l’Esprit Saint, Esprit du Fils, parle à notre esprit et à notre cœur. 

Tendons l’oreille à sa voix. 

Fr. Pierre OUATTARA    

                                                           
1 Nous avons également présent à l’esprit la sororité… Lorsque nous parlons de l’homme, nous pensons également à la femme. 

C 
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onseils d'un Frère aîné aux nouveaux 

Frères profès :  

L'appel à la vie consacrée est une réponse 

humaine à un appel qui semble venir de Dieu. Dans 

l'accomplissement de sa promesse d'être avec l'Église 

: "Voici, je suis avec vous tous les jours jusqu'à la fin 

du monde" (Mt 28,20), Dieu continue à appeler des 

personnes qui consacrent leur vie comme prêtres, 

religieux et religieuses. La Vie Religieuse est un 

témoignage de Jésus-Christ, pauvre, obéissant et 

chaste. " La vie consacrée par la profession des 

conseils évangéliques est la forme de vie stable par 

laquelle des fidèles, suivant le Christ de plus près 

sous l'action de l'Esprit-Saint, se donnent totalement 

à Dieu aimé par-dessus tout, pour que, dédiés à un 

titre nouveau et particulier pour l'honneur de Dieu, 

pour la construction de l'Église et le salut du monde, 

ils parviennent à la perfection de la charité dans le  

 

service du Royaume de Dieu et, devenus signes 

lumineux dans l'Église, ils annoncent déjà la gloire 

céleste." (Can. 573). Bien que cet appel divin soit 

ouvert à tous les baptisés, ce ne sont pas tous qui y 

répondent. Et ceux qui y répondent doivent être 

formés et préparés de manière adéquate afin de 

vérifier l'authenticité de l'esprit et l'authenticité de 

leur intention. Le bon endroit et le bon canal pour 

tester l'authenticité de l'esprit et l'authenticité de 

l'intention des candidats à la prêtrise est donc le grand 

séminaire appartenant à un diocèse, à une province 

ecclésiale ou à une congrégation religieuse. Pour les 

religieux, hommes ou femmes, c'est le noviciat.  

Le noviciat est le point de départ officiel de la 

formation des religieux et des religieuses. "Le 

noviciat, par lequel commence la vie dans l'Institut, 

est ordonné à ceci :  

C 
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 Que les novices aient une meilleure connaissance 

de la vocation divine telle qu'elle est propre à 

l'institut, 

  Qu’ils fassent l'expérience du genre de vie de 

l'institut, 

 Qu’ils imprègnent de son esprit leur pensée et 

leur cœur et,  

 Que soient éprouvés leur propos et leur idonéité. 

(Can. 646).  

Tout ce qui se passe au noviciat est donc orienté vers 

la réalisation des buts énumérés dans ce canon 646. 

Les Frères de La Salle du District africain de Lwanga, 

qui comprend le Mozambique, l'Afrique du Sud, 

l'Érythrée, l'Éthiopie, le Nigeria et le Kenya, 

célèbrent et se réjouissent avec 10 jeunes hommes qui 

prennent leur premier engagement dans la vie 

religieuse, par la prononciation des conseils 

évangéliques. Ce voyage a commencé il y a plus de 

trois ans. En fait, c'est un voyage qui a commencé 

avec l'acceptation du baptême dans l'Église 

catholique. L'appel à la Profession Religieuse est une 

continuation de la foi reçue et professée au Baptême, 

" Avant d'être admis au noviciat, les candidats 

doivent présenter un certificat de baptême, de 

confirmation et d'état libre." (Can. 645). Les religieux 

dédient "entièrement leur vie à son (Dieu) service ; et 

ceci constitue précisément une consécration 

particulière qui s’enracine intimement dans la 

consécration du baptême et l’exprime avec plus de 

plénitude." (Perfectae Caritatis, paragraphe 5). Ces 

dix jeunes hommes, ayant été convaincus que leur 

appel à la vie religieuse est un appel divin et qu'ils 

répondent volontiers à cet appel, pour approfondir 

leur relation avec le Christ Jésus, ont commencé leur 

formation il y a environ dix-huit mois. Ces dix-huit 

mois ont été consacrés à des prières intensives, à la 

méditation, à la lecture spirituelle, au silence, aux 

Saintes Écritures, à la doctrine catholique, au 

développement humain, à la vie communautaire, à la 

vie du Fondateur et à tous les aspects de l'Institut De 

La Salle. Le droit canon stipule que, " Pour être 

valide, le noviciat doit comprendre douze mois à 

passer dans la communauté même du noviciat...". 

(Can. 648) ; et que "le noviciat ne doit pas s'étendre 

au-delà de deux ans" (Can. 648 §3).  Pour ces dix 

jeunes gens, la prononciation des conseils 

évangéliques marque le début officiel de la Vie 

Religieuse. Vous êtes maintenant officiellement 

membres des Frères de La Salle, une congrégation 

religieuse présente dans plus de 80 pays. Vous êtes 

devenus une partie de l'histoire qui a commencé en 

1680 dans un petit village de Reims en France. Vous 

faites partie de l'histoire pour "Enseigner les esprits, 

toucher les cœurs et transformer les vies". Avec vos 

vœux, vous êtes incorporés à l'Institut avec les droits 

et les devoirs qui reviennent à tous les membres de la 

congrégation, (Can. 654). Rappelez-vous, cependant, 

Frères bien-aimés, que "l'incorporation à l'Institut 

avec des droits et des devoirs" exige une 

responsabilité. Vous êtes maintenant des membres 

bonifiés et libres de la Congrégation des Frères de La 

Salle. Votre liberté ne peut atteindre sa perfection que 

lorsqu'elle est dirigée vers Dieu, l'auteur de la vie 

(CEC 398). La façon dont vous utilisez votre liberté 

est la mesure de votre niveau de maturité, en tant 

qu'êtres humains, en tant que chrétiens et en tant que 

religieux consacrés. En vertu de votre baptême, vous 

participez au sacerdoce universel, à la prophétie et à 
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la royauté de Jésus-Christ. Par conséquent, vous êtes 

appelés à une vie de sainteté. " Les baptisés, en effet, 

par la régénération et l’onction du Saint-Esprit, sont 

consacrés pour être une demeure spirituelle et un 

sacerdoce saint..." (Lumen Gentium, paragraphe 10). 

La profession des trois conseils évangéliques est un 

appel à une relation plus profonde avec Jésus. Tout 

comme le jeune homme riche (Mc 10, 17-22), il suffit 

d'obéir aux commandements pour obtenir la vie 

éternelle ; mais vivre une vie de pauvreté pour le bien 

du Royaume est un appel à une vie de perfection. " la 

vie religieuse est ordonnée avant tout à ce que ses 

adeptes suivent le Christ et s’unissent à Dieu par la 

profession des conseils évangéliques." (Perfectae 

Caritatis, paragraphe 2). Les conseils évangéliques 

prononcés par tous les religieux consacrés dans 

l'Église sont : Chasteté, Pauvreté et Obéissance. 

La chasteté : Le vœu de chasteté pour le Royaume 

des cieux (Mt 19,12), prononcé par les religieux, est 

"un don de grâce exceptionnel". Ce vœu libère le 

cœur du religieux pour qu'il soit plus enflammé par 

l'amour divin et l'amour pour tous les êtres humains. 

Il préfigure le Royaume céleste où les enfants de Dieu 

ne seront pas donnés en mariage. La chasteté est le " 

moyen très efficace pour les religieux de se consacrer 

sans réserve au service divin et aux œuvres de 

l’apostolat." (Perfectae Caritatis, para12). 

La pauvreté : Le vœu de pauvreté invite les religieux 

à être pauvres en pratique et en esprit, leurs trésors 

étant dans le ciel (Mt. 6. 20). C'est une invitation à 

travailler sans relâche pour gagner leur vie, et à 

respecter la dignité du travail ; et " tout en se 

procurant ainsi le nécessaire pour leur entretien et 

leurs œuvres, qu’ils rejettent tout souci excessif et se 

confient à la providence du Père des cieux." 

(Perfectae Caritatis, paragraphe 13).  

L'obéissance : Le vœu d'obéissance s'inscrit dans la 

lignée de Jésus-

Christ qui, pour 

nous, a assumé 

la nature d'un 

serviteur, dont 

la nourriture était de faire la volonté du Père, (Phil. 2. 

7 ; Jn. 4. 34). " Par la profession d’obéissance, les 

religieux font l’offrande totale de leur propre volonté, 

comme un sacrifice d’eux-mêmes à Dieu, et par là ils 

s’unissent plus fermement et plus sûrement à sa 

volonté de salut." (Perfectae Caritatis, para 14). C'est 

dans cet esprit de faire la volonté de Dieu en toutes 

choses et en toute situation que les religieux sont 

appelés et encouragés, à "se soumettent avec 

révérence et humilité à leurs supérieurs, selon la règle 

et les constitutions." (Perfectae Caritatis, paragraphe 

14). Outre les trois conseils évangéliques qui sont 

obligatoires pour tous les religieux consacrés dans 

l'Église, les Frères de La Salle prononcent deux autres 

vœux qui sont propres à la congrégation :  

a. Association pour le service éducatif des 

pauvres : Ce vœu encourage les Frères à considérer 

l'héritage éducatif laissé par leur Fondateur, Saint 

Jean Baptiste de La Salle, comme un moyen de salut 

qu'ils ne peuvent contenir seuls. Un héritage qui doit 

être partagé avec d'autres personnes en mission. "Par 

le vœu d'association pour le service éducatif des 

pauvres, les Frères s'engagent à tenir 

communautairement des œuvres éducatives à la 

portée des pauvres." (Règle 28). Le vœu d'association 

opère donc "comme le facteur qui intègre les divers 
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autres éléments de l'identité des Frères."2  Le vœu 

d'association invite les Frères à se vider d'eux-mêmes 

pour pouvoir accueillir les autres, surtout les enfants 

pauvres auxquels ils sont envoyés ; il les invite à se 

vider d'eux-mêmes pour pouvoir créer des relations 

fondées sur les valeurs de l'Évangile. Car, " nous 

sommes faits dans la relation et nous ne pouvons-

nous réaliser que dans la relation ". Ce vœu exprime 

clairement l'option pour une existence participative. 

"3  

b. La stabilité dans l'Institut : Ce vœu relie les 

Frères à leur fondation. Il s'inscrit dans la continuité 

du vœu que le Fondateur a fait avec deux autres 

Frères de rester unis pour faire tout ce qui est en leur 

pouvoir, pour établir la " Société des Écoles 

Chrétiennes ". Par ce vœu, les Frères "expriment à la 

fois leur confiance en Dieu ... et leur désir de 

construire ensemble, dans une confiance mutuelle, 

une communauté capable d'assurer la continuité de 

l'œuvre des écoles". (Règle 30). Chers Frères, par 

votre consécration, vous êtes mis à part pour 

annoncer le Royaume de Dieu. Vous devenez signe 

de contradiction pour le monde. Vous devenez signe 

du Royaume de Dieu pour tous ceux que vous 

rencontrez et ceux que vous êtes envoyés enseigner. 

C'est un appel à vivre uniquement pour Dieu et à faire 

ce qui lui plaît. " Les membres de tout institut se 

rappelleront principalement que par la profession des 

conseils évangéliques ils ont répondu à une vocation 

divine de sorte que, non seulement morts au péché 

mais encore renonçant au monde, ils ne vivent que 

                                                           
2 Pierre Ouattara, Le vœu d’association pour le service 
éducatif des pauvres : L’identité du Frère des Ecoles 
Chrétiennes en contexte africain, p 7 
3 Ibid. p81 

pour Dieu seul." (Perfectae Caritatis, paragraphe 5). 

Vos vœux sont mieux vécus dans la communauté. La 

communauté est l'épine dorsale, le fondement, le 

colonne vertébrale qui soutient la Vie Religieuse des 

Frères, et en fait, toute la Vie Religieuse dans l'Eglise. 

"Nous ne nous désintégrerons pas si nos efforts 

apostoliques actuels changent radicalement, mais 

nous mettrons plus sûrement notre avenir en danger 

si nous ne nous engageons pas dans un processus 

continu de réinterprétation, de redéfinition et de 

réorganisation de ces éléments de base de notre vie 

qui nous maintiennent ensemble en tant que Frères"4.  

La vie communautaire est cet élément fondamental de 

notre vie de consacrés qui nous maintient ensemble. 

L'unité, la paix, l'amour, le respect que nous 

partageons dans la communauté doivent être 

transférés à l'apostolat. C'est pourquoi Jésus a prié 

pour l'unité entre ses disciples (Jn. 15. 1-10). Frères, 

vous devez vous efforcer de faire de la communauté 

un "Foyer de vie", où l'expérience de Dieu est 

partagée et vécue, où vous obtenez votre énergie pour 

la mission revitalisée et redynamisée. "La 

Communauté est pour les Frères un foyer de vie.... 

Jeunes Frères". (Règle 49). La communauté est votre 

source d'inspiration (Règle 45). C'est bien la 

communauté qui nous différencie de nos 

collaborateurs laïcs.  

Frère Wole Olabanjo FSC 

Directeur du Scolasticat international De La Salle, 

Nairobi, Kenya. 

4 James R. Zullo, Group Life: An Expression of Brotherly 
Association, in Life Together: A Study of Religious Association, 
ed. Timothy McCarthy, fsc (Illinois: Christian Brothers 
Conference, 1978), 42 (traduit par nous) 
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otre monde, en ce 21ème siècle, fait face à 

des dilemmes fondamentaux qui se posent 

à nous comme des défis à relever par 

l’instruction et par l’éducation. Ou bien 

comme les uns, nous établissons des barrières pour 

exclure des personnes et assimiler d’autres. Ou bien 

comme les autres, nous créons un ordre global où la 

foi en notre commune humanité sera respectée et 

incarnée dans le structures de notre société. Peut-être 

comme les uns, sous prétexte de la démocratie et du 

développement humain, nous votons des lois qui 

détruisent la famille telle que voulue par Dieu. Ou 

bien encore comme les autres, 

au nom de l’équilibre humain et 

de la préservation de la création 

et de la procréation, nous 

sauvegardons par l’éducation la 

famille telle que voulue par Dieu 

dès le début de l’humanité. En 

effet, tout le monde le sait qu’en 

ce siècle très ouvert, où tout se 

dit partout et quelques fois 

n’importe comment, les sociétés 

tiennent de plus en plus compte 

des personnes et de leurs 

aspirations. Chaque jour 

davantage des individus et des 

groupes plus conscients aspirent 

à prendre en mains leurs 

destinées et peser sur le cours 

des événements en donnant leurs avis, en prenant des 

décisions qui les concernent. Face à cette aspiration 

effrénée à plus de participation, à plus de liberté, à 

plus de considération, notre mission en tant qu’école 

lasallienne, éducateurs lasalliens et parents lasalliens 

est de découvrir sans complexe de prime abord 

qu’aujourd’hui nos enfants et nos jeunes se posent à 

nous comme un défi en terme d’éducation. Et si rien 

n’est fait, ils s’imposent à nous comme nos maîtres et 

demain ils se placeront face nous comme nos juges : 

si mes parents m’avaient fait ceci ou donné ceci, je ne 

serai pas ce que je suis aujourd’hui. Ou alors, je suis  

devenu ce que je suis grâce à mes parents.  Nos jeunes 

(élèves) veulent parfois tout et tout de suite sans 

aucune conscience de l’effort de leur exigence. C’est 

une pilule difficile à avaler et un constat qui n’est pas 

partagé par tous. Peu importe. Notre mission en ce 

siècle cybernétique est aussi d’être de plus en plus 

attentifs à ce qui se passe en nos jeunes et autour 

d’eux avec eux afin d’éviter toutes les formes 

d’exclusions et de ressentiments. Notre mission nous 

invite à garder les yeux grands ouverts face à toutes 

les nouveautés qui surgissent avec une effroyable 

frénésie et s’imposent à nos jeunes. Car toute 

nouveauté n’est pas synonyme de valeur ou de 

modèle éducatif. Au demeurant, les acteurs éducatifs 

lasalliens devront rester créatifs pour répondre par 

l’éducation et par la formation 

aux nouveaux besoins et aux 

nouveautés dont nos jeunes et nos 

élèves sont parfois, disons-le, les 

victimes. Notre mission est de les 

aider à acquérir une juste échelle 

de valeurs qui donnera un sens à 

leur vie humaine et favorisera en 

eux le développement de 

l’intériorité, de l’amour gratuit, 

du dévouement généreux. C’est 

la raison d’être des services 

pastoraux au sein des écoles 

lasalliennes. De fait, en tant 

qu’acteurs éducatifs lasalliens, 

nous sommes appelés à être des 

pasteurs-témoins pour nos 

jeunes, pour nos élèves. Notre 

mission enfin, est de faire en sorte que nos jeunes 

intègrent dans leur personne la rationalité et 

l’émotion, les sentiments et les instincts, la volonté et 

la fragilité, l’équilibre entre le besoin et le désir, entre 

l’utile et l’agréable, entre le rêve et le réel. Et pour 

cela, je crois qu’il faut nous interroger honnêtement, 

chacun à son niveau en tant qu’acteur éducatif 

lasallien, sur ce que nous sommes réellement pour 

nos jeunes d’aujourd’hui. Sur la qualité de nos actions 

éducatives en faveur de nos jeunes. Peut-être que de 

façon modeste nos Projets Éducatifs sont une réponse 

élogieuse et éloquente à ces interpellations et défis.  

FOKA STEPHANE 

N 
L’ECOLE LASALLIENNE AU SERVICE DES DILEMMES DE L’HUMANITE 
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 l’initiative des deux communautés des 

Frères du Tchad, un premier camp des 

jeunes lasalliens est organisé à Bongor, une 

petite ville située à mi-chemin entre Ndjamena, la 

capitale du pays et Kélo, une autre ville où les Frères 

tiennent un établissement secondaire d’enseignement 

général et technique. Ce camp s’est déroulé 3 au 6 

juin 2021 regroupant 26 jeunes lasalliens venus de 

Ndjamena et de Kélo, 4 Frères ont assuré 

l’encadrement. Le thème général du camp était 

‟Jeunes et identité lasallienne” avec comme objectif 

principal : susciter auprès de ces jeunes l’engagement 

dans la grande famille lasallienne du District. En 

effet, tout a commencé avec l’arrivée des participants 

sur le site dans l’après-midi du 3 juin, suivie de 

l’installation et la constitution des équipes 

d’animation du camp. Le même jour en soirée, à 18h 

00, tous les jeunes se sont dirigés vers la chapelle 

pour prier, méditer et rendre grâce à Dieu pour ses 

merveilles dans la vie de chacun. Après la prière, a 

suivi le dîner d’accueil de tous à 19h00.  A 20h30,  

 

une réunion a eu lieu pour s’imprégner des consignes 

qui accompagneront les activités de ce camp, en 

même temps on a fait la lecture du programme et la 

présentation de l’équipe du camp. Les autres jours 

seront consacrés à la présentation de trois sous-

thèmes qui meubleront le séjour de jeunes lasalliens 

à Bongor à savoir :  

1. Jean Baptiste De La Salle et Les Frères des 

Ecoles Chrétiennes aujourd’hui 

2. Identité lasallienne 

3. Jeunes en quête de leur identité. 

Ces sous-thèmes ont été développés tour à tour par les 

Frères encadreurs et ont permis aux jeunes de mieux 

s’imprégner et de mieux cerner leur identité en restant 

attentif à l’appel de Dieu…. Après chaque exposé, un 

temps suffisant est donné aux jeunes afin de leur 

permettre de 

discuter en petits 

groupes de l’un 

ou l’autre sujet 

qu’ils tiennent à approfondir. En dehors des sous-

thèmes, plusieurs autres activités ont été organisées 

À 

PREMIERE EDITION DU CAMP DES JEUNES LASALLIENS  

AU DISTRICT D’AFRIQUE CENTRALE 
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en l’occurrence les exercices physiques et la soirée 

culturelle à l’instar de la marche, de la relaxation, du 

football, des prestations culturelles, question de 

garder une bonne santé durant ce camp.   Ces activités 

ont également contribué à renforcer la connaissance 

des jeunes entre eux et avec leurs encadreurs. Ajouter 

à cela les temps de prière communautaire et de 

méditation individuelle, de réflexion, d’apprentissage 

des chants religieux, sans oublier les moments de 

convivialité autour des repas et de boissons non 

alcoolisées. Un des temps forts, ce fut surtout les 

prières de chaque matin et de chaque soir au cours 

desquelles les jeunes lasalliens se confient au 

Seigneur à travers les exercices spirituels à la 

chapelle du Centre, lieu idéal de recueillement en 

silence. Chrétiens et non chrétiens se sont investis 

dans ces exercices, une découverte pour la plupart. 

Les témoignages recueillis auprès des jeunes 

lasalliens laissent entendre qu’ils sont très satisfaits 

du déroulement, des contenus des thèmes traités et de 

l’organisation générale du camp, surtout qu’ils 

attendaient ce camp depuis longtemps après de 

multiples reports à cause de covid’19.  

Les 

18 jeunes venus de N’Djamena et les 8 de Kélo ont 

participé activement aux différentes articulations 

durant tout le camp et souhaitent vivement une 

deuxième édition. 

Avant de quitter Bongor, le dimanche 6 juin, les 

jeunes lasalliens ont participé à la célébration 

eucharistique à la paroisse Saint Joseph de Bongor où 

l’Eglise fêtait le Saint Sacrement. A l’occasion de 

cette messe, le Frère responsable du camp a eu 

l’’opportunité de s’adresser aux fidèles en leur 

présentant les vocations lasalliennes en général et 

celle du Frère des Ecoles Chrétiennes en particulier. 

Pour terminer, signalons que la veille de leur départ 

pour le camp, les jeunes lasalliens de N’Djamena 

étaient allés, avec des mains biens remplies de 

produits de première nécessité (riz, patte alimentaire, 

lait, huile, savon…) rendre visite aux enfants 

orphelins, pensionnaires de L’ORPHELINAT DIEU 

BENI situé à Gassi, un des quartiers reculés de la 

ville. Un geste inattendu et très bien apprécié par la 

promotrice de cette structure sociale qui accueille 

quelques 70 enfants sans mère dont l’âge varie de 0 à 

12 ans. 

Frère Guy-Blaise KAMENI,  

  Responsable du Camp 
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'école La Salle de Homabay a ouvert ses 

portes le 27 juillet 2021.  Le processus qui 

a mené à ce point culminant a commencé 

lorsque l'évêque d'Homabay de l'époque, Phillop 

Anyolo, a invité les Frères à prendre en charge l'école 

secondaire Sainte-Marthe à Homabay.  

  

L'évêque Anyolo a depuis été muté pour être 

l'archevêque du diocèse de Kisumu. Nous avons 

actuellement un nouvel évêque appelé Michael 

Odiwa. Il a fallu environ deux ans pour préparer tous 

les documents nécessaires avant que les Frères 

n'arrivent officiellement à Homabay pour commencer 

le projet de rénovation de l'école secondaire de 

Sainte-Marthe et la transformer en école La Salle à 

Homabay. 

 

L'école appartient entièrement aux Frères des écoles 

chrétiennes. Actuellement, l'école a admis 39 élèves 

répartis entre la classe enfantine, le pré-primaire 1 

(PP1), le pré-primaire 2 (PP2), la première et la 

deuxième année.  Les admissions se poursuivent et 

nous espérons que d'ici la fin de l'année scolaire, 

l'école aura augmenté ses effectifs. Jusqu'à présent,  

 

les habitants de Homabay ont très bien accueilli 

l'école et le nouvel évêque est très heureux de ce 

nouveau développement.  L'école est située au cœur 

de la ville de Homabay, en face de l'hôpital St Paul, à 

côté de l'église cathédrale de Homabay.  La majeure 

partie de la population desservie par l'école vient de 

la ville de Homabay, qui est le chef-lieu du comté de 

Homabay.  C'est l'une des villes semi-urbaines qui se 

développent rapidement le long des rives du lac 

Victoria.  Homabay est l'un des six comtés bordant le 

lac Victoria à l'ouest du Kenya. Pour le succès de 

l'école La Salle Homabay, je voudrais remercier notre  

Frère Visiteur Ghebreyesus Habte pour son soutien 

inestimable à la fois sur le plan administratif et de 

l’approbation du projet de collecte de fonds pour les 

rénovations.  Nos remerciements vont à l'équipe de 

Solidarité à Rome dirigée par le Frère Amilcare et aux 

autres membres du personnel de Solidarité comme 

Serena et Angela qui ont travaillé sans relâche pour 

réaliser ce rêve.  L'équipe de direction kenyane 

dirigée par le coordinateur de secteur, le Frère Oscar, 

et tout le Conseil de secteur ainsi que les Frères du 

Kenya pour leur soutien moral. Sans vous, Frères, 

nous ne serions pas rendus si loin !  Asanteni sana. 

Alors que l'année académique suit son cours, nous 

espérons le meilleur pour l'avenir. 

 

 

Frère Antone Oloo FSC 

Directeur. 

 

L 
L’ÉCOLE LA SALLE DE HOMABAY 
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l n’y a plus de quiproquo sur l’ampleur de l’effet 

dévastateur de la Covid-19. Après une année 

d’interruption due à cette pandémie, la 

Communauté Lasallienne d’Éducation Fraternelle, en 

abrégé CLEF, a tenu sa 7ème édition de camp vacances 

du 10 au 17 juillet.  Cette activité périscolaire, initiée 

par les jeunes Frères du District d’Afrique de l’Ouest, 

se veut un cadre de valorisation des valeurs 

lasalliennes, au-delà des œuvres tenues par les Frères 

des Écoles Chrétiennes. Elle a eu lieu à Nouna, au 

Burkina Faso, avec des chérubins de 6 à 12 ans, sous 

le thème : « Protégeons-nous contre la Covid-19. 

Protégeons l’environnement. Cultivons la paix. » 

Une fois les questions administratives réglées, la 

formation des moniteurs assurée, l’inscription 

clôturée, le jour tant attendu des ‘‘cléfistes’’ arriva. 

La journée du samedi 10 juillet fut consacrée à la 

cérémonie d’accueil et à la planification du camp. Les 

féries de la semaine furent rythmées par les 

animations, les ateliers, des causeries sur différents 

sous-thèmes, des partages en petits groupes appelés 

‘‘familles’’, la sieste, le sport et l’évaluation de la 

journée. Oups ! Une des activités prisées, non moins  

 

 

 

 

importantes, 

était le 

déjeuner 

précédé et suivi 

de goûters. 

Durant les 

heures 

d’atelier, les 

enfants 

s’évertuaient à 

apprendre le 

piano, le djembé, le dessin-coloriage, la décoration, 

le lainage et le perlage, chacun selon son choix. 

L’apothéose, qui eut lieu le 17 juillet, fut féerique de 

par la grande prestation faite par les mômes et leurs 

accompagnateurs devant certaines autorités de la ville 

et les parents.   

Pour cette édition de la CLEF, nous eûmes soixante-

sept cléfistes et vingt-deux accompagnateurs dont une 

quinzaine de Frères (postulants et jeunes Frères). 

Cette équipe hyper motivée pour la cause éducative 

des enfants, fut dirigée par Frère Josué TRAORE de 

la communauté de Toussiana et Sylvestre TOE, 

enseignant à l’école primaire saint Jean-Baptiste de 

La Salle de Sandogo. Tous confiants, les enfants et 

leurs moniteurs se donnèrent rendez-vous pour la 8ème 

édition en juillet 2022, Dieu voulant. 

Vive la mission lasallienne ! 

Fr. David Frédéric OUEDRAOGO, F.E.C/DAO 

 

 

 

I 
COMMUNAUTE LASALLIENNE D’ÉDUCATION FRATERNELLE 2021 



 
 

12 
 

 

’année scolaire 2020-2021 s’étant bien 

achevée, il y a des raisons pour les Frères 

de se retirer pour prier et rendre grâce au 

Seigneur pour ses bienfaits. Ce retrait, les Frères l’ont 

effectué du 22 au 29 août 2021 au monastère de 

l’Ascension des moines bénédictins de Danyi dans le 

village de Dzogbegan. Situé entre 700 et 1000 mètres 

d’altitude, Danyi est reconnu pour sa fraîcheur 

climatique et permet d’associer contemplation de 

Dieu et celle de la nature. Dix-huit Frères y ont pris 

part autour du thème, “Tous appelés à la fraternité”. 

 

Frère Toussaint GODONOU, de l’Ordre des 

Franciscains Mineurs s’est chargé de développer le 

thème en s’appuyant principalement sur la lettre 

encyclique, “Fratelli Tutti”, du Pape François.  

 

Quelques références tirées du document, “Le défi de 

la Fraternité. Réflexion et Témoignage”, ont permis 

au prédicateur d’approfondir la fraternité comme lieu 

de communion et de sanctification au service de 

l’Église et de l’humanité. Le Christ qui a été envoyé 

pour réparer nos fautes nous donne le signe fort de la 

fraternité, il s’agit de la simplicité et de l’amour. Une 

fraternité réussie est celle qui est guérie d’abord de 

ses propres blessures. En revanche, l’acceptation de 

soi et le sacrement de réconciliation sont nécessaires 

à cultiver pour être tous Frères. Tous appelés à la 

fraternité, est une invitation à un désir d’une humanité 

universelle ; d’où la nécessité de mettre nos rêves, nos 

voix, etc., ensemble. Que notre foi en Dieu nous aide 

à être capables de sortir souvent de nous-mêmes pour 

briser les limites et les frontières afin de promouvoir 

les dons réciproques dans la gratuité et l’accueil 

spontanés.  

 

Frère Guillaume YAME, D.G.B 

  

L 

DISTRICT DU GOLFE DU BENIN (DGB) : RETRAITE ANNUELLE 
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e District d’Afrique de l’Ouest, tout comme 

les autres districts de la RELAF, a mis en 

place des commissions pour sa bonne 

marche. Parmi ces commissions figure celle de la 

pastorale des vocations qui contribue à assurer la 

pérennité de l’institut en Afrique de l’Ouest à travers 

diverses activités. Le responsable de la pastorale des 

vocations du District collabore avec les Frères 

chargés de la pastorale dans les différentes œuvres et 

communautés en vue de promouvoir les vocations 

lasalliennes. En cette année pastorale 2020-2021 le 

Frère Toua Dénis TRAORE est celui qui pilote cette 

commission au niveau du District. Résidant dans la 

communauté des Frères de Tounouma (Bobo-

Dioulasso), il fait des tournées dans différentes 

paroisses et établissements pour la promotion de la 

vocation lasallienne auprès des jeunes. Pour mieux 

faire connaître les Frères aux jeunes aspirants 

communément appelés juvénistes et en vue de les 

aider à leur discernement vocationnel, un camp 

dénommé Camp -Juvénistes est organisé chaque 

année dans le district. Cette année, le camp eut lieu à 

Toussiana au Collège Moderne Privé du 03 au 17 

août. Vingt-sept jeunes de différentes paroisses et 

diocèses du Burkina, de la classe de 6e à l’université, 

y ont pris part. Ayant à cœur le désir de devenir 

religieux Frère des Ecoles Chrétiennes, ils se 

disposent pendant deux semaines à se former à la 

connaissance de l’institut des Frères des Ecoles 

Chrétiennes, à l’approfondissement de la foi, à 

l’initiation à la vie communautaire et à celle de prière 

mais surtout au vécu de la fraternité. Les animateurs 

de la pastorale des vocations ont voulu rester en 

communion avec l’Institut en plaçant ce camp sous le 

thème : « Je participe à ce miracle » 

Intervenant suivant trois sous thèmes, les Frères 

animateurs du Camp s’entretinrent avec les jeunes 

pendant ces deux semaines. 

1er sous thème : le miracle d’hier à aujourd’hui. Du 

05 au 07 août les Frères Epiphanie TRAORE, 

Christian KIENOU s’entretinrent avec les juvénistes 

du 1er Cycle. Partant de la définition du terme miracle, 

les deux confrères, se référant à l’Ancien Testament, 

relatèrent les miracles de Dieu pour son peuple, qui 

se poursuivront dans le Nouveau Testament. En 

définitive, toute notre vie est faite de miracle. Nous 

sommes invités à voir les miracles de Dieu dans notre 

vécu quotidien et à y participer.  

Au 2d Cycle, les Frères Cyrille KONDOMBO et Yves 

DRABO, partant de la définition des notions, firent 

savoir aux juvénistes que l’objectif premier des 

miracles est le 

salut des hommes 

(Ex 15,22- 26)  

Ainsi ont-ils invité 

les juvénistes à 

faire de leur vie un 

miracle pour les autres car la vie n’est pas faite de ce 

qu’on y trouve mais de ce qu’on y apporte. Aspirant 

à la vocation d’éducateur lasallien, le miracle que 

nous devons opérer est de passer soi-même et de faire 

passer les autres de l’ignorance à la connaissance, de 

la haine à l’amour, des ténèbres à la lumière, de la 

L 
CAMP JUVENISTE AU DAO : TOUSSIANA 2021  
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tristesse à la joie, du doute à la foi, de la mort à la 

vie…. 

 

2e Sous thème : Le témoignage du Chrétien en temps 

d’insécurité. Du 09 au 11 août le duo Frère Raoul et 

David, s’inspirant de la situation sécuritaire du 

Burkina Faso, apprirent aux juvénistes les notions 

d’insécurité. Au nombre des types d’insécurité les 

plus récurrents sont la menace physique, la menace 

cybernétique et la menace psychologique. Les deux 

Frères ont invité les juvénistes à donner un 

témoignage chrétien dans leur milieu de vie en faisant 

de la prière leur première arme. Le chrétien est celui 

qui, quand bien même, il est persécuté, exulte car il 

sait en qui il a mis sa confiance et Celui-là ne trahit 

jamais. Chers juvénistes, soyez donc des témoins 

d’espérance et de charité dans vos milieux de vie et 

en dépit des difficultés soyez dans la joie et comme 

nous y invite Nathanaël MINOUNGOU, un slameur 

burkinabè : ‘’ s’ils n’ont pas peur de mourir, vous 

aussi n’ayez pas peur de vivre’’. 

Au 2d Cycle le Frère Paul KABORE mit l’accent sur 

la vie de saints et martyrs chrétiens ayant versé leur 

sang pour la cause de l’Evangile. Il invita les 

juvénistes à se familiariser avec la Parole de Dieu qui 

nous indique le chemin du témoignage conduisant 

vers la sainteté.  

3e sous thème : Je discerne ma vocation.  

Au 1er Cycle, le Frère Maxence s’inspira de 

l’Evangile de la transfiguration (Mt 17 ,1- 9). L’ayant 

bien détaillé, il en fit ressortir des éléments qui 

peuvent aider au discernement de la vocation. La 

vocation est une élection divine qui s’adresse à un 

individu donné et il appartient à celui-là d’y répondre 

librement. Il invita les juvénistes à se laisser modeler 

par le Christ dans la prière et à y écouter sa voix qui 

résonne parmi tant d’autres.  

Au 2d Cycle, le troisième sous-thème fut traité sous 

forme de retraite. Ils se retirèrent dans la soirée du 11 

août au Centre Spirituel Théophane Elola (C.S.T.E).  

Le Frère Sylvain CONSIMBO fut l’animateur de 

cette retraite. Il fut accompagné de Frère Philippe 

BAI. Pétri d’une grande expérience, il ne mit pas 

longtemps à plonger les juvénistes dans l’esprit de la 

retraite. Le cadre propice leur permit d’intégrer les 

différentes exhortations et conseils de l’animateur. 

Les séances de méditation personnelle et d’adoration 

permirent aux uns et aux autres une plus grande 

familiarité avec le Christ. En vue d’une meilleure 

connaissance mutuelle, la commission pastorale 

intégra dans le programme du camp des entretiens 

entre Frères et juvénistes. Il s’agissait pour chaque 

juvénistes d’aller vers un Frère pour faire 

connaissance et exposer ses éventuelles inquiétudes 

sur sa vocation. Chose dite, chose faite, à la fin du 

camp chaque juvéniste, à la demande du Promoteur 
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vocationnel put s’entretenir avec au minimum trois 

Frères. Cette activité était suivie de la classe de chants 

et d’une initiation au bréviaire et à la liturgie. Outre 

les sous thèmes traités, le camp offre un cadre de 

formation professionnelle à travers des ateliers 

diversifiés tels que la musique, le dessin technique, la 

menuiserie, l’informatique, qui avaient lieu les après-

midis entre 15h à 16h30. Le camp est aussi un 

moment de divertissement et de défoulement à travers 

le sport, auquel prenait part Frères et juvénistes, et les 

récréations communautaires qui ont dévoilé les 

talents artistiques de certains Frères et juvénistes. La 

communauté des Frères de Bérégadougou, à environ 

vingt kilomètres de Toussiana, nous accueillit le 08 

août. Les Frères de cette communauté, en charge du 

Centre Lasallien d’Initiation aux Métiers de 

l’Agriculture (CLIMA), nous firent visiter les 

différentes productions que sont l’aviculture, la 

pisciculture, l’élevage de volaille et de bétail, des 

champs de bananeraies, de papayes. Nous 

retournâmes tous émerveillés.  

 

Un match amical opposa les juvénistes aux Frères le 

lundi 16 août, qui se solda par le score de 3 buts à 2 

en faveur des juvénistes. Il faut dire que c’est dans un 

esprit de fraternité que nous avons permis ce score.  

Dans la matinée du 17 août, le départ en convois pour 

Bobo mit fin au camp. Félicitations aux organisateurs 

et qu’il plaise au maître de la moisson de mettre dans 

le cœur de plusieurs jeunes le désir de le servir dans 

la mission éducative lasallienne.  

VIVE LE CAMP JUVANISTE ! 

VIVE LA VOCATION LASALLIENNE ! 

VIVE JESUS DANS NOS CŒURS.  A JAMAIS !! 

 

Frère Kiébè Valère TRAORE 

Communauté de La Salle OUAGA. 
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'aucuns conçoivent et expliquent avec 

raison que faire le vœu de pauvreté, c'est 

entrer dans l'esprit de ne rien posséder en 

propre comme biens matériels. Cette compréhension 

a poussé ses racines dans l'Église et ils sont nombreux 

à développer l'un de ces conseils évangéliques en 

prenant comme base la nécessité de ne pas se laisser 

aliéner par les biens temporaires. C'est l'occasion de 

saluer les efforts faits jusque-là et d'envisager si 

possible un dépassement de cet entendement du vœu 

de pauvreté. Pour aborder ce vœu, il convient 

d’amorcer en effet le concept "mourir à soi". C'est 

quoi mourir à soi quand on parle du vœu de pauvreté 

? Mourir à soi consiste à se déposséder de soi pour 

être la possession d'un autre. En d'autres termes, c'est 

l'opération qui conduit à se dessaisir de sa nature 

propre pour se laisser remplir d'une autre nature, qui 

est la nature de Dieu lui-même. C'est un processus qui 

amène tout(e) amoureux (se) de la vie religieuse à se 

vider de lui-même/d'elle-même, à sortir de son égo 

qui emprisonne le plus souvent pour entrer dans 

l'esprit des béatitudes "heureux les pauvres en esprit" 

(Mt 5, 3), qui libère. La pauvreté religieuse basée sur 

la non possession des choses matérielles serait la 

deuxième étape de l'opération dont la première est 

liée à la personne même du consacré/de la consacrée. 

En ce sens, le premier acte de mise en commun se 

trouve être l'être tout entier du religieux ou de la 

religieuse. Pour employer d'autres concepts, nous 

nous mettons en commun avec les autres en 

communauté dans une entière disponibilité, au 

service de la communauté et de tous.  

Sans la mise en commun de notre personne en 

communauté, la mise en commun de nos biens 

semble être édulcorée. Voulons-nous vivre une vie 

religieuse édulcorée ? Il est très difficile de penser à 

cela, d'autant plus que la vie religieuse est "une 

chance pour l'Église". 

La mort à soi par la profession du vœu de pauvreté, 

nous la trouvons dans l'exemple du Christ, lui, qui n'a 

pas estimé nécessaire de maintenir son rang à l'égal 

de Dieu, mais s'est vidé de sa riche et incorruptible 

nature divine pour être pleinement un homme sans 

avoir jamais cessé d'être Dieu. N'étant pas né de 

Marie par son propre vouloir, il ne fera rien par lui-

même : "Je ne suis pas venu faire ma volonté"(Jn 6, 

38). C'est à cela que nous sommes appelés par le vœu 

de pauvreté, qui implique ipso facto les autres vœux. 

 

 

Séverin Namitien, FEC/DGB. 

 

 

 

 

 

D 
QUAND FAIRE VŒU C'EST MOURIR À SOI 
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ieu : NOVICIAT FEC BOBO-

DIOULASSO 

Période : du 2, au 6 août 2021 

Chaque année, les collaborateurs lasalliens du district 

de l’Afrique de l’Ouest se retrouvent dans un diocèse 

choisi à l’avance 

pour méditer sur un 

thème donné et 

favoriser ainsi des 

échanges 

d’expériences entre 

éducateurs.  Cette 

année, 

l’archidiocèse de Bobo-Dioulasso a été choisi par les 

organisateurs, le Secrétariat à la Mission Educative 

Lasallienne(SMEL) pour la tenue de cette retraite qui 

se voulait un cadre de prière, de réflexion et de vie 

communautaire. 

1. Le Thème 

Placée sous le thème « Avec Jésus-Christ, participons 

à ce miracle » et sous la direction du Frère Jacques 

MONTCHEBI (Directeur du Noviciat FEC-BOBO), 

la retraite de l’année 2021 a connu la participation de 

trente-neuf (39) collaborateurs, dont trois (03) 

membres du SMEL. 

2. La dynamique d’animation 

La dynamique d’animation de la retraite de cette 

année a été basée sur l’évaluation de l’action 

éducative et formative de l’année scolaire écoulée 

(2020-2021), et cela, sous forme de relecture de la 

participation des collaborateurs laïcs à la Mission 

Educative Lasallienne comme une mission 

d’évangélisation par l’école.  

Cette dynamique d’animation a été développée en 

quatre activités essentielles : 

Première Activité :  

Il s’est agi de regarder les résultats (les fruits du 

travail abattu au cours de l’année), de donner une 

appréciation en 

faisant une 

comparaison avec 

les résultats de 

l’année précédente 

et de tirer une 

conclusion sur la 

performance de 

chaque établissement lasallien. 

Deuxième activité : 

Il s’est agi d’analyser les méthodes et les moyens 

utilisés pour atteindre les résultats escomptés, 

d’identifier les forces et les faiblesses, les 

opportunités et les menaces qui ont contribué 

négativement ou positivement à l’atteinte du résultat 

obtenu. 

Troisième activité : 

Il s’est agi de redécouvrir ensemble la Mission-

Vision en prenant conscience des potentialités et 

opportunités. En effet, il ressort dans la réflexion 

lasallienne (RL 6) que la vision lasallienne consiste à 

voir l’abondance là où d’autres voient la rareté, et 

apporter de la nourriture là où il n’y en a pas. Et la 

mission n’est autre que de procurer une éducation 

humaine et chrétienne aux jeunes, spécialement aux 

pauvres, selon le ministère que l’Eglise nous confie 

(Règle, 3). En d’autres termes, il ne s’agit pas 

seulement pour une école lasallienne d’avoir de bons 

résultats scolaires dans le domaine intellectuel, mais 

L 

RETRAITE DES COLLABORATEURS LASALLIENS  

DU DISTRICT DE L’AFRIQUE DE L’OUEST (DAO) 
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de réussir l’éducation intégrale de l’enfant 

(intellectuel, physique, technique, personnalité, 

sociabilité et spiritualité) 

Quatrième activité : 

Il s’est agi d’étudier ensemble le lien entre le 

charisme lasallien (s’associer pour le service éducatif 

des pauvres), les convictions actuelles (potentialités 

et opportunités) et les perspectives d’avenir.  Ces 

perspectives d’avenir peuvent être construites en 

s’appropriant le concept de l’Utopie qui exige trois 

(03) attitudes importantes : la gratitude, la passion et 

l’espérance. Et d’ailleurs, le thème que nous propose 

l’Institut pour l’année 2021-2022 porte sur l’utopie et 

l’espérance en s’inspirant des témoignages de 

Siméon et Anne dans l’évangile de Luc 2, 21-40. 

Ces quatre activités ont été réalisées en trois jours à 

travers des rencontres d’enseignement en plénière.  

3. Le but de la retraite 

Les quatre activités de la dynamique d’animation 

avaient pour but de favoriser l’éveil et le 

renforcement de l’attitude spirituelle des éducateurs 

lasalliens, héritiers de Saint Jean-Baptiste De La 

Salle, attitude d’abandon à la divine Providence pour 

une participation féconde à son œuvre.  

4. L’expérience des retraitants 

La retraite a été vécue par les participants comme 

l’expérience de l’éducateur lasallien qui médite sur 

son action éducative à la lumière de la croissance, de 

la fécondité et de la perfection du ministère éducatif 

chrétien (Méditation 194 et 197). Ainsi, tout au long 

des enseignements, le formateur utilisera le symbole 

de l’arbre éducatif pour illustrer ce ministère éducatif 

chrétien. Il se présente comme suit : 

 Les racines : elles constituent le salut de la 

jeunesse 

 Le tronc : il correspond à l’éducation 

chrétienne qui vise une éducation intégrale 

(humaine, spirituelle et religieuse) de la 

personne de l’apprenant 

 Les branches : au nombre de trois (03), elles 

représentent les différents niveaux de 

formation (intellectuel, moral et civique, 

spirituel) 

 Les fruits : ils représentent les jeunes devenus 

jeunes-adultes à la fois professionnel 

compétents et conscients, citoyens 

responsables et croyants convaincus 

Remarque : à la lumière de cet arbre éducatif, l’on a 

pu découvrir que l’homme est corps, âme et esprit, ce 

qui le différencie des autres créatures de Dieu qui ne 

sont qu’esprit. L’esprit est celui qui favorise la vie (le 

souffle de vie), tandis que l’âme est le moteur de la 

vie et le corps permet la relation avec le monde 

physique. Lorsque l’esprit, l’âme et le corps ne sont 

pas en harmonie chez un individu, celui-ci se ferme à 

Dieu et se perd.  
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Par ailleurs, il faut noter qu’un temps de méditation 

et de prière était observé chaque jour ; deux 

méditations réparties en trois points chacune étaient 

proposées par jour ; chaque participant devait orienter 

sa méditation sur l’un des points d’une méditation, 

retenir un aspect qui l’a marqué et d’inscrire sur un 

bout de papier un mot essentiel du texte qu’il devrait 

partager ensuite avec les autres à la reprise des 

travaux. Ainsi, à la fin de chaque mise en commun, 

l’on choisissait trois mots, qui exprimaient la mission 

du jour, à nous, confiée :  

 

1er jour :  

- Mots choisis : instrument, instrument et 

patient.  

- Mission : être des instruments de Dieu auprès 

des jeunes dans la patience. 

2ème jour :  

- Mots choisis : Sagesse, guide et éducateur 

- Mission : être des éducateurs et des guides qui 

agissent avec sagesse. 

3ème jour : 

- Mots choisis : ambassadeurs, mission et 

perfection. 

- Mission : être des ambassadeurs de Dieu 

auprès des jeunes qui accomplissent leur 

mission avec perfection 

5. Conclusion 

La retraite de cette année a regroupé la première 

promotion des collaborateurs lasalliens installée en 

août 2016 et la deuxième promotion installée en cette 

année scolaire 2020-2021. Ce fut une expérience 

assez intéressante dans ce sens qu’elle a permis aux 

différents établissements de se faire représenter 

comme il se devait et de favoriser ainsi des échanges 

fructueux. Les participants ont une fois de plus 

exprimé leur joie d’avoir participé à une retraite haut 

de gamme avec une grande ouverture d’esprit et un 

formateur compétent. Ils ont souhaité non seulement 

la pérennité de ces retraites annuelles mais aussi de 

renforcer ces formations par la réinstauration des 

formations pédagogiques par discipline en vue de 

renforcer la formation intégrale de l’éducateur 

lasallien.  

    Mme Rose Laetitia NANEMA/DALA 

              Secrétariat Mission Educative Lasallienne 

  District d’Afrique de l’Ouest (SMEL/DAO).  
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our 1 

Lundi 02 août : arrivée et installation 

de tous les participants au camp.  

Jour 2 

Première rencontre avec les jeunes de Bohicon suivie 

du mot d’ordre du lancement du camp par le Frère 

Visiteur dont le thème était « lasallien instrument de 

Dieu à la levée des frontières ». 

Les objectifs furent :  

 Faire tout d’abord connaissance des différents 

membres de la JL du District du Golfe du 

Bénin (DGB); 

 Le vivre ensemble 

 Le volontariat 

Dans l’après-midi une activité de peinture a été 

menée par les Jeunes Lasalliens au sein du collège 

Mgr Steinmetz puis la soirée prit fin par une 

présentation de la JL Lomé et un jeu de société. 

 

 

Jour 3 

Nous commençâmes la journée par une brève 

présentation du District du Golfe du Bénin, faite par 

le Frère Visiteur qui n’a pas non plus manqué de nous 

entretenir sur le thème : « l’utopie nous fait 

avancer ». Un deuxième thème, « l’estime de soi », 

fut présenté par le Frère Guillaume. Nous avons 

également parlé du rapport qui existe entre l'estime de 

soi et la confiance en soi et aussi de la différence entre 

l'amour de soi et l'amour pour soi. La matinée fut 

clôturée par un chant de Frédéric FRANÇOIS, « Il 

faut dire : je t’aime ».   

Dans l’après-midi nous disputâmes un match de 

football avec la jeunesse de Bohicon ; puis nous 

J 
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terminâmes la soirée par une présentation de la JL 

Kara.  

Jour 4  

A 8h, départ pour la découverte de l’école bilingue 

lasallienne suivie d’une visite du musée du royaume 

d’Abomey. Arrivés sur le site touristique où se trouve 

le musée, nous avons eu la présentation des 

royaumes : de GELELE, qui eut 400 femmes et 300 

enfants, et de GEZO, qui régna de 1818-1858. Pour 

leur intronisation, les rois avaient besoin d'un 

ensemble d’objets, symboles de leur pouvoir :  un 

siège, des sandales, un pagne, un parasol et un sabre. 

L'actuel roi SAGBADJOU a 15 femmes et 41 enfants. 

Dans ce milieu culturel, est répandue la croyance en 

la réincarnation. Nous avons eu la chance de voir le 

mur recouvert de sang qui servait de lieu d'accueil de 

l'esprit du roi après sa mort. Nous avons vu également 

la tombe des 41 femmes qu'il avait choisies pour 

l'accompagner dans son voyage dans l'au-delà. Il faut 

retenir qu'il y a eu dans l’histoire de ce royaume le 

règne pendant trois ans d’une seule reine, qui était une 

jumelle. C'est elle qui fut à l’origine de la création des 

redoutables guerrières appelées Amazones. Il y a eu 

en outre 14 patriarches. 

Jour 5 

Nous débutâmes la journée par une activité de 

reboisement et de peinture au collège bilingue 

lasallienne, suivie d’un échange avec le Frère Francis 

GOZE sur le thème : « Au-delà des frontières, Jeunes 

lasalliens… ». Il nous a éclairés sur l’identité 

lassallienne. Il nous fit comprendre que nous devons 

faire attention aux autres, nous mettre à leur service, 

savoir nous montrer reconnaissants et dire merci car 

« l'humilité précède la gloire ». Il ne manqua pas de 

nous adresser quelques autres conseils : la mission 

lasallienne appelle au volontariat, le respect de nos 

parents constitue une source de bénédictions, il est 

également important de s’engager dans un 

mouvement d'action... 

Dans la soirée nous avons eu un partage de la JL 

Akassato ce qui clôtura la journée. 

Jour 6 

Nous avions eu dans la journée un petit aperçu sur le 

Symposium International des Jeunes Lasalliens puis 

nous eûmes une soirée récréative. C'est sur cette note 

joyeuse que nous clôturâmes le camp JL Bohicon 

2021. 

Jour 7 

8 h: Départ de toutes les délégations présentes au 

camp. 

M. TIEM Roger, 

District du Golfe du Bénin. 

 

 


